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MOSA ïQUE
E'n présence dle l'appareil nouveau (lotit il s'agit ici, on nie sait pas dl'a-

bord ce que cela peut ien être elibctivemeti.t et comntme il est mounté Sur'
uîî t.rain léger dle deux roues, qu'il comporte en avant tuti siege anialogue

.o ceux où1 prennent place les servalnts (les pièces d'artillorie, uolultl< e îiii

sa par-tie essentielle est formée d'un tube qui s'allonige ltut a fait itL lat fa
çon d'un canon, enî pivotant sur- un piv'ot, on1 s'apprête à l'entendre tonniîer
et à le voir lancer lt imort.

Or, c'est tout unimenît une lance( à incendlie d'Un tout nouveau systè-me,
Iiaginée par- M. lo-te-, uit inigénieur- du ser-vice d'inc-endie de lat ville (le
San-U'rancisco. De sa diîsposititon génér-ale, le lecteur- peuit juger aisémient
pat la resseiblance àt laquelle nous fisions allusion touit -L llîe c'est,
tot.t à fait l'aspect (l'une mitrailleuse MiaXitn iutltE) sur- 8o011 )roht
Quant à ses munitions ((le l'eau tout simplement), elles lui Sont apportées
par six robinets sur lesquels se mntent aut.aîî (le con1duitve ci oile, et
qui sont (disposés sous la plate-foi-ne du Cab)rioilet. L'cau qu'aiîièîieît les
tuyaux ariie à la lance-canon en venanît des bouches d'eau (dans lesquelles
elle est sous pression :si bien que ladite latnce debite uie mnasse liquidle
formidable. Le fait est que le jet énorme qui en peut sortirî, et avecc lequel
ont ",canonne ",le fý-yer de l'inîcendie, a de 5 L 8 centinièt-es de <liaiiict le,'et atteint aisémeunt une hîauteur dle QO et de îuéî' dlc(e 0 miètr-e>:, si lat
pression dans les cond(uites de (listrilîntitin d'eau est suîtlis;tle.lreis-
inlt, grâce aut pivot. su], lequel est, îfoiitee la lanîce, ce.jet petit être orieinlt

et braqué dlans toutes les directionis. Pouir coîupléter, la --setilî e
avee un canon, ls br-ancaîrds (lu Cabioilet sont mutnis (le cr-ocs (lui -s'en-
foncent dans le sol, de la moêmîe façonî que la bèchie qui termîîine l'affûtt
d'une pièce d'ar-tiller-ie, et cela pour emipèclier- le chariot <le reculer- sous
l'inllueîîce <le la poussée du jet qui s'échappeý (le lat lance.

Cet appareil, qui a déJà r-endu les ptlus grands sel-vice,,, îie p)-se que
1,500O livres.

La durée d'uii clin <l'oeil est considérée comme h'u.ý ace <le teîîps le plus
court qui se présenîte Pr-atiquemnt dlaits l'existence ;muais on s'vilî tenait
danîs cette opinion à une gr-ossièr-e appro ximnation. Auj ourd'hui les mlesu res
les plus muinutieuses nl'effî-ayeîît plus nos5 savants, et on mîesure tout :si bieni
<lue M.- S. Garteli vient, au mioyen (le muéthîodes photo'graphiques un peu
trop Conmpliquées pour que nous les ddriios îl îesurer la dur-ée <lu
faLmeux cli d'oeil, (Ii clignîemnent d'teil. i y a cieux phases dans uin cligte-
nient (l'oeil :d'aborîd l'abîaisseumecnt (le lat paupièle., qui <luire (le 7 -à !) C(il-
tiènies dle seconde, puis le relè-vemienît qui prend( 17 cenîtièmîes (le secondte
enîvironî ; mais il fatut teni- compte aussi (le ce fait que, <-lt re l'abaissîtiîieît
et le relè.vemnent (le lat paupière, l'oeil dlemeure for-mol uit instant, uni court.
instant, quLi est exactement, à ce qu'il parait, (le 13 .-k 17 cenîtièmies <le se-
conde. Si nous addlitionînons totus ces tenmps quelque peu courts, 11<115

arr-ivonts au total maximum lie -10 cenitîinles <le secoîn le (îtîeî-î lit t lo
mo<ins d'unie demi-sectînîl pot- lat durée du clini (l't-il. t )ii voit (ue Ce-la

peuit passer pour une durée for-t réduite.

Le tt.lé_'plou(t, si précieux qJu'il -soit, a un inconvé'nient qui st-expliue lit
luîimêmie :quand il n'y a pet-soinn1e à un (les I ou is île lat ligine t cliepliotiiiqie,
l'appareil est intilisable, en ce sens qu'il y l'eliiî-elgistre r-a poinit, la conîive-rsa-
Lion que, at l'auti-e bout, tiii i nter-lo cu teur voîudrlait lii Conuiern. Unî i ie-
teur et un sianat les plus dlistingtués, M. - Iiiisatii, (lot.t 011 a sotuvenit cl
occasion < le parLler déja-t pour les pc rfectiolîîieîîîcnts qu'il a a jpoîî és aul plib.
niogi-aphie, vient d'i inaginer un d ispotsi t if qui t -aso-ieau I <soi îî le i
phione exi inAtiuuieîî îîgst lu.El ett, il coorli e fille.%t'rie <IL
pilaqules spéciales (lui inscr-ivenit une Conv'ersat ion Ipi<<îtuîîc<t., inq.-file a voix
liasse, (laits le m4-Ceetui-, et il lat riépète quanîd lieýoîîî est. lie laiti oitt
petit parler danis votre toiléplioîie quiand V<tus n"-tes ptas la, et, lorisquie
vous t-cntrî-cZ, cous nit aur-ez qu'à faire t.our-ner l'appareil etîîîegist leur, il
votus raconîtera fidleent les com'îîmunxicationîs qlue l'on vous ailla tiI îs-
sées duranît votre absenice.

l'lie enr.euse ar-aignéeî que Celle-la.
No us devions pluîîtôt d hirie u ne curîieuse toi -daî-netle qu l'O1tct îo dI-

cu-ojamais le joui-, cari-lie est repl iée soi grieuseîîeiit ittls les îmîai iîs pal-
l'anirmal qui la tisse. Clui-ci se nommîllîe 1'Ptti<î/- athit-i.is, et se relu-
eontî-e à Para, on ses tnit <t-lr On t té ilM'tésPar- M.- (1<-h Ii e-t suittni
pîar Sol i fils, qui ia patséý <l's il lils as ivlaL.

l i-s que l," soir arrive, l'La l isst(5e sa totile, eil, tlkit--tibi la1 finit, <h11o
catpturýe fiui Certaini nombrîie d'inseCte, fini vicieet Si.redr l,<tî la it' lt-s

ia tles dle Coe114 filto.1éicil
ce mot dle lille es foi-i. ex- ~

I-,larîié utieetmn îiI(iact, car, à l'arrîvée (le l'au- ~ < ~~'--

fait (le Ses re~ts, et, fille "-i ~
fois le soleil levé, Pass
Sotil temîps iL Clhercher les
Ploies ca:ptu î-ées qu'elle dc'-
voie. I eo soi t-, elîle w e -el 7-,
à I<uveet fal nij ne lit
ailii0 l ilt, qui lui rendr1 a

t )îxîlots.

la jI- II l0

J~'//ît \rOiil-i (5ý pus (lIt; àL lit soul-te o1l<* les lI î ';<t'
Il ï. JI'avaiis Pou le PI.S y aller %111e gra\e ui.tltîî tlr

E/k. oîsde'vrie. biIt-i IlaL dire.
Li. Voit, sere.diiitt
lu//,. -Je vous 5 îe uic.

Liti (;i mi oi,). <>si nie m'iavait, pas iîi,

J1/ Ihnîî-.-.laft-iiîîe va velnir tatit et vouis lui i tljtt,/ qul est i1.ip
tard, que la ilaisol pori;îIt1 le Ii-,ý .\veîîne dct'4 t lits. est loiict-.

L'o, ti .Mi elle lie l'est pas?
il. on Iît. - -lle'k' lera, jei lut prends,. i.. st que1, %il t,0Z %«Vtls, lMa

feiîiîe iutt jalluis àîîîe a iîe îlcci-,îoî el jv .- is -ili jicl ieiîdra
miîîdcus àa :voir cette maîuisoni si t-loen~cise tpîtisi îîtt-t il
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